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c) d'un nombre variable d'ouvriers, sur chantier semi-fixe sur 
bord de routes. Dans les cas simples, il y a deux ouvriers et une 
tronçonneuse circulaire: un approvisionneur et un scieur qui classe, 
tronçonne et met en tas les bois tronçonnés; dans d'autres cas, il y 
a en plus un écorceur et un aide, avec écorceuse à disque; l'écor-
ceur reprend les bois à écorcer sur les tas appropriés (bois à fibres 
ou bois de mine) et les écorce; l'aide les met en piles pour le 
chargement ultérieur sur camions. 
Le rendement d'une équipe de 4 hommes (plus 1 cheval) dans 
une première éclaircie d'Epicéa de Sitka était de l'ordre de 8 à 10 m3 
par jour, façonnés et empilés bord de route. Les prix unitaires des 
différentes opérations étaient les suivants: 
abattage, ébranchage, traitement des souches, environ 5 F/m3 
débardage et mise en tas sur chemin, environ 5,9 F/m3 
tronçonnage et empilage, environ 1,7 F/m3 
Total: 12,6F/m3 
A titre de comparaison, les grumes à sciage se vendaient 70 à 
80 F/m3. 
Nous tenons à signaler le soin avec lequel l'organisation du tra-
vail sur les chantiers d'exploitation forestière au Royaume Uni est 
analysée, étudiée, améliorée et ensuite enseignée, tout spécialement 
en vue de valoriser les bois à faible valeur marchande tels que les 
produits des premières éclaircies. 
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Au cours de la tournée, ont été visités un certain nombre de 
hauts-lieux de la Recherche forestière britannique: Station de Re-
cherche d'Alice Holt et établissements divers dépendant des Uni-
versités d'Oxford ou de Bangor, auxquels il y a lieu d'ajouter le 
Forest Product Research Laboratory à Princes Risborough qui, 
malheureusement, et faute de temps, n'a pu être visité que par un 
nombre très restreint de participants. Plutôt que d'énumérer l'en-
semble des travaux de ces différents organismes, il est préférable 
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Démonstration de greffage à la station de recherches d'Alice Holt. 
Démonstration de pollinisation contrôlée sur mélèze (Alice Holt). 
(Clichés DEBAZAC.) 
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de mettre en évidence quelques traits particuliers qui caractérisent 
la Recherche forestière en Grande-Bretagne, en prenant pour exem-
ples un certain nombre de réalisations particulièrement frappantes. 
D'une façon générale, on peut constater qu'au Royaume-Uni, Re-
cherche et Enseignement constituent deux genres d'activités net-
tement séparés: si les principales Universités forestières disposent 
en effet de laboratoires plus ou moins importants permettant aux 
professeurs des diverses disciplines, et aux étudiants eux-mêmes, de 
poursuivre telle ou telle étude dans un domaine particulier, les 
grandes tâches de recherche sont dévolues aux deux laboratoires 
d'Etat: celui de Princes Risborough qui dépend du Département 
de la Recherche Scientifique et Industrielle et celui d'Alice Holt 
qui est géré par la Forestry Commission. 
Le Forest Product Research Laboratory étudie exclusivement le 
matériau bois: structure anatomique du bois, propriétés physiques 
ou chimiques, valeur papetière, préservation du bois, séchage, résis-
tance mécanique, usinage y compris fabrication des contreplaqués 
ou des bois lamellés-collés. 
Le laboratoire d'Alice Holt pour sa part, s'intéresse à l'ensemble 
des recherches concernant les autres disciplines: sylviculture, amé-
nagement, statistique, ennemis des arbres sur pied, génétique, étude 
du travail en forêt. 
Ces deux stations de recherches principales présentent un certain 
nombre de caractères communs qui paraissent devoir être souli-
gnés: 
L'une et l'autre sont situées à l'écart des grandes agglomérations, 
dans des sites également agréables, où le calme de la nature pré-
dispose à un travail efficace. Les chercheurs y pratiquent d'une fa-
çon absolument générale la journée contìnue, en sorte qu'ils perdent 
le minimum de temps en trajets ou déplacements divers. Chaque 
spécialiste se trouve en outre dégagé de la plupart des tâches ad-
ministratives qui sont, chaque fois que cela est possible, confiées 
à un service central. 
Les divers laboratoires d'Alice Holt ou de Princes Risborough 
sont installés dans des bâtiments à un ou plus rarement deux étages, 
séparés les uns des autres par des espaces verts d'une dualité toute 
britannique. Ils ne comportent aucun élément somptuaire, bien au 
contraire, puisque certains services importants sont installés dans 
des pièces· dont les murs en agglomérés de béton ne sont même 
pas revêtus intérieurement. Ces bâtiments parfaitement fonction-
nels, de conception très simple et sans aucune prétention archi-
tecturale, peuvent être dénlacés, transformés, ou agrandis sans 
inconvénients, en sorte ou'ils sont toujours parfaitement adaptés 
aux besoins de la recherche. 
En outre,-les économies réalisées en matière de construction im-
mobilière permettent de consacrer au matériel de recherche propre-
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ment dit le maximum de crédit, et on ne peut pas ne pas être for-
tement impressionné par l'ampleur des moyens mis à la disposition 
des chercheurs forestiers anglais. Plusieurs exemples peuvent être 
cités de la largeur de vue qui préside aux investissements de re-
cherche en Grande-Bretagne. 
C'est ainsi qu'à Alice Holt, la Section de statistiques dispose d'un 
ordinateur électronique que M. J.N.B. JEFFERS a bien voulu 
présenter. Cet appareil permet de résoudre rapidement et sans ris-
que d'erreur tous les problèmes d'inventaire, d'échantillonnage ou 
d'analyses de corrélation qui peuvent lui être soumis. 
Au Forest Research Laboratory, une sonde à rayons β a été mise 
au point par le Dr. E.W.J. PHILLIPS pour les études de densité du 
bois et de texture. Cette sonde utilise comme source radio-active du 
carbone 14; les électrons émis par cette source sont dirigés sur un 
échantillon radial de bois d'une épaisseur de l/10e de mm; ils 
perdent de l'énergie par interaction avec les électrons périphériques 
des divers atomes constitutifs du matériau analysé, dont le nom-
bre dépend essentiellement de la quantité de matière ligneuse tra-
versée. L'absorption des électrons émis par le carbone 14 rend 
compte finalement, à épaisseur constante, de la densité des échan-
tillons. Pour la mesurer, on dénombre les particules non absorbées 
par l'intermédiaire d'un compteur à scintillations (cristal d'anthra-
cène et photomultiplicateur). Un dispositif d'enregistrement automa-
tique est annexé à l'appareil qui peut ainsi fonctionner jour et nuit 
à une vitesse d'exploration de 2,5 cm à l'heure. 
Il est certain qu'il s'agit là d'un appareil relativement oné-
reux mais qui rend possible une détermination extrêmement rigou-
reuse et automatique de la microdensité à l'échelle du cerne, ce 
qu'aucune autre méthode actuellement connue ne permet de réali-
ser. 
La Station de recherches de Princes Pisborough dispose égale-
ment d'un appareil de comptage de fibres absolument remarquable: 
la préparation contenant l'échantillon de fibres à analyser est proje-
tée sur un écran à un grossissement connu; les images des diverses 
trachéides sont parcourues successivement par un curvimètre à in-
citations électriques lui-même raccordé à un dispositif de comptage 
électronique, en sorte que chaque fibre se trouve répertoriée avec 
la longueur correspondante. Le simple relevé sur le compteur du 
nombre de fibres par catégories de longueur permet d'obtenir immé-
diatement la courbe de fréquence correspondante. 
Il convient de signaler à ce propos, que les stations de recherche 
anglaises disposent, à côté de leurs cadres scientifiques, de techni-
ciens hautement qualifiés : électriciens, électroniciens· ou mécaniciens, 
grâce auxquels peuvent être réalisés sur place des instruments de 
recherche n'existant pas sur le marché. 
Le dispositif de comptage des fibres de Princes Risborough a été 
réalisé de la sorte, mais il ne constitue pas un cas isolé. 
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C'est ainsi qu'à Alice Holt, par exemple, la Section de Géné-
tique a mis au point un appareil extrêmement ingénieux destiné à 
faciliter le prélèvement des échantillons à l'aide d'une tarière de 
Pressler de gros diamètre, appareil dont le Chef de la Section, 
M. MATTHEWS a bien voulu communiquer les plans à la Station de 
Recherches de Nancy. 
Dans le même ordre d'idées, au Forest Product Research La-
boratory, un prototype de séchoir à air puisé, sans source de cha-
leur extérieure, permet de raccourcir considérablement la durée du 
séchage naturel. 
La possibilité qui est ainsi laissée aux chercheurs britanniques de 
réaliser en régie directe toutes sortes d'appareils parfaitement adap-
tés à leurs besoins a paru digne d'être signalée car elle permet à 
l'esprit d'intiative de se développer librement. Lès résultats obte-
nus prouvent que c'est là une solution particulièrement fructueuse. 
Une autre caractéristique de la recherche forestière en Grande-
Bretagne semble être une grande faculté d'adaptation aux problèmes 
nouveaux ou imprévus qui peuvent se présenter dans la gestion 
forestière courante; l'exemple le plus frappant est celui des cha-
blis dont l'importance n'est apparue pleinement que récemment. La 
Section de Sylviculture de Alice Holt vient d'entreprendre des re-
cherches systématiques sur leur origine et la façon dont ils se pro-
duisent; des maquettes de peuplements de densité variable ont été 
réalisées, sur lesquelles les effets du vent sont étudiés rationnelle-
ment en soufflerie, en liaison avec les stations de recherche de l'Aé-
ronautique: ces récherches devraient, dans l'esprit de leurs promo-
teurs, permettre de déterminer rapidement l'espacement et la forme 
à donner aux peuplements de lisière pour les différentes essences, 
afin de réduire au minimum les dégâts dus au vent. 
En résumé, nous croyons pouvoir dire que la visite des divers 
laboratoires et stations de recherche britanniques a été pour nous 
extrêmement instructive et pleine d'enseignements variés. Les 
échanges de vue auxquels elle nous a permis de procéder se sont 
avérés particulièrement fructueux, et nous voudrions profiter de 
ce compte rendu pour remercier encore une fois nos collègues du 
Royaume-Uni pour les remarquables réalisations qu'ils nous ont 
présentées et pour la cordialité d'un accueil dont nous garderons 
longtemps le souvenir. 
